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Ombres et Lumières 

Un vent léger me fouettait le visage. Lentement, je sui­
vais la route durcie qui montait sensible et douce. Arrivé 
au-dessus, je jetais un long regard sur le paysage, et d'un 
coup d’œil, j'avais embrassé l'horizon. Le soleil, comme un 
charbon rougi, se cachait dans la cendre éteinte du som­
bre Jura. Les nuages en feu se dégradaient dans le bleu 
suave du ciel. Quel contraste ! Une terre froide, dépouil­
lée, sans verdure, tandis qu'au-dessus une voûte resplen­
dissante de lumières estivales... 

Je restai là, les yeux fixés sur la beauté et la tristesse. 
C'était l'hiver, un hiver terrestre. 

Louis FAVRE, 
Rudiments B 
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